
L’année 2002 marque un changement
important au sein de Les Arts et la Ville,
avec le départ de Sylvie Cameron de la

direction générale. Les administrateurs remercient
sincèrement Sylvie et tiennent à lui exprimer leur
reconnaissance pour son dévouement envers la coa-
lition. Pendant près de sept années, Les Arts et la
Ville aura bénéficié de son professionnalisme et de
son engagement profond envers le développement

Dans la mouvance du dynamisme artis-
tique des Québécois et des Québécoises,
de la reconnaissance de la culture

comme axe de développement des communautés et
des réformes municipales, à qui incombe aujourd ’ h u i
la responsabilité de la culture dans nos villes et vil-
lages ? Comment cette responsabilité se définit-elle
en fonction du rôle des intervenants qui œuvrent au
développement culturel, soit de l’artiste aux diffu-
seurs, en passant par les institutions, le citoyen et les
autorités municipales ?

La vitalité culturelle locale est l’expression de la
vigueur de la création, de la diffusion et de la fréquen-
tation des œuvres artistiques ainsi que de la circ u l a t i o n
du savoir dans les communautés de notre vaste terri-
t o i re . Cette vitalité fait émerger le potentiel de l’anima-
tion culture l l e , le besoin d’indicateurs culture l s , la qua-
lité de l’espace urbain à travers les stratégies d’urbanis-
me ou les concours d’art et d’arc h i t e c t u re , la vie d’ar-
rondissement dans les centres urbains et l’apport
important des politiques. D u rant le colloque, il s’agira 
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de la culture au sein des municipalités québécoises.
Sa direction aura été marquée par un renouvelle-
ment des actions de la coalition au regard de sa mis-
s i o n , un élargissement de la communauté des
membres, ainsi que par un redressement de ses
finances. Sylvie Cameron nous a quittés pour relever
de nouveaux défis et nous lui souhaitons tout le suc-
cès qu’elle mérite.
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LES ARTS ET LA VILLE

SON CONSEIL D’ADMINISTRATION

SUITE DE LA UNE, COLLOQUE

également de dialoguer et de s’informer sur les rap-
ports entre la vitalité culturelle et le développement
social et économique, la lutte contre la pauvreté et
l ’ e x c l u s i o n , la contribution des réseaux culture l s ,
outils de concertation,et la nouvelle réalité du milieu
rural.

N o t re rendez-vous annuel re g ro u p e ra cette
année plus d’une cinquantaine de conférenciers qui
prendront la parole au cours de trois plénières et dix
ateliers. L’occasion sera aussi donnée de partager des
expériences sur la scène internationale avec l’adjoint
au maire de Nantes, Yannick Guin, et Chantal
Lamarre, directrice de Culture-Commune, une asso-
ciation intercommunale regroupant 34 municipalités
de la région du Pas-de-Calais. Du Québec, souli-
gnons la participation de Roland Arpin, président de
la Société du 400e anniversaire de Québec, d’Élie
Fallu, maire de Sainte-Thérèse, de Marie Lavigne,
directrice de la Société de la Place des Arts, et de
Jacques Proulx, président de Solidarité rurale.

Le colloque de cette année est également l’occa-
sion de souligner le bicentenaire de la ville de
Sherbrooke et de rendre hommage à sa grande vita-
lité culturelle. D’ailleurs, la journée d’ouverture du
colloque se déroulera dans les nouveaux espaces du
Musée de la nature et des sciences, situés dans l’an-
cienne usine Kayser. Il s’agit là d’un modèle de
reconversion d’un bâtiment industriel, abandonné
depuis longtemps, qui joue en faveur de la revitalisa-
tion du centre-ville de Sherbrooke. Lors du cocktail
d’ouverture, un programme de visites guidées de ces
nouveaux espaces vous sera offert.

L’ampleur et la richesse du colloque annuel de
Les Arts et la Ville doit énormément à l’engagement
de ses partenaires. Trop nombreux pour que nous
puissions les énumérer ici, ils trouvent la place qui
leur revient dans le programme qui est inséré dans
cette édition du bulletin Le Réseau.

Le colloque annuel de Les Arts et la Ville, le car-
refour des milieux municipaux et culturels.

www.arts-ville.org
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MOT DES COPRÉSIDENTS

En un moment où l’économie s’ancre dans un métissage des savoirs et de la créati-
vité, le développement des communautés, urbaines ou rurales, réclame une vie 
culturelle dynamique, propice au mouvement, à l’émergence et à l’exploration

d’idées et d’expressions nouvelles. Et la culture, capable d’interroger les enjeux sociaux, de 
procurer un environnement de qualité, devient une dimension cruciale de la vie des cités.

Le thème du prochain colloque annuel de la coalition Les Arts et la Vi l l e , qui atteint ses quinze
ans d’existence, propose une réflexion sur l’expertise et la mécanique développées au Québec,
depuis deux décennies,pour le déploiement de la culture au sein des municipalités. Les structures
actuelles de la gestion culturelle permettent-elles aux municipalités québécoises de relever les
défis de notre modernité ?

C’est par un questionnement sur les responsabilités et des champs de compétences des 
multiples intervenants de l’univers culturel que cette réflexion prendra forme. Au sein des 
municipalités québécoises, qui est responsable du dynamisme de la production artistique et 
intellectuelle, de sa diffusion et de sa fréquentation par la population ? Les équipes politiques ?
Les artistes et organismes locaux ? Qui doit se préoccuper de la cohérence dans le développement
culturel local ? Qui doit mettre en place des mécanismes favorisant la fréquentation des activités
culturelles ? Artistes, dirigeants d’institutions ou d’organismes, chercheurs, élus et représentants
des milieux municipaux ainsi que gouvernementaux viendront nous faire part de leurs points de
vue, à partir de leurs expériences et de leurs réflexions.

Dans le sillage des restructurations municipales et dans la perspective où la culture se 
présente, désormais, comme l’un des axes importants du développement des communautés, le
moment est propice à cette interrogation variée sur le partage des responsabilités.

Dans l’attente du plaisir de vous rencontrer cet automne à Sherbrooke, nous vous transmet-
tons nos salutations les meilleures.

Lise Bissonnette Jean Perrault

Coprésidente, Les Arts et la Ville Coprésident, Les Arts et la Ville

Présidente-directrice générale, Maire,

Bibliothèque nationale du Québec Ville de Sherbrooke
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Le Sommet de Montréal 2002, qui s’est
tenu les 4, 5 et 6 juin dernier, constitue
un exercice ouvert à la démocratie 

participative par la nouvelle administration munici-
pale. La volonté du maire Gérald Tremblay l’illustre
parfaitement : « … travailler ensemble,faire consensus,
s’unir 1 ». Le ministère des Affaires municipales et de
la Métropole parle de créer une culture démocratique
néo-montréalaise où les arrondissements se sentent
partie prenante.

Pour intégrer les diverses préoccupations de la
nouvelle ville de Montréal, cinq sous-sommets,
regroupant plusieurs ateliers, ont été définis comme
suit : métropole de création et d’innovation,ouvertu-
re sur le monde ; métropole de développement
durable ; métropole agréable à vivre, solidaire et
inclusive ; métropole démocratique ; administration
au service des citoyens.

La culture est l’un des six facteurs primord i a u x
n é c e s s a i res au développement économique de Mont-

r é a l . La délégation culturelle au Sommet de Montréal,
dirigée par Simon Brault, président de l’organisation
Culture Montréal, a regroupé ses revendications en 
la matière sous cinq thèmes : Montréal comme
métropole culturelle ; le développement culturel ; la
diversité culturelle ; la démocratisation de la culture ;
la démocratie culturelle.

Une analyse synthétique des consensus en
m a t i è re de culture auxquels les participants au
Sommet sont arrivés en fin de session, et qui servi-
ront à préparer des chantiers d’action mobilisateurs
pour les cinq prochaines années, est disponible dès
maintenant dans la rubrique Actualité des membres
du site Internet de la coalition Les Arts et la Ville à :
www.art-ville.org.

1. Guylaine Boucher, « Les rêves démocratiques
d’un maire », Le Devoir, 1er et 2 juin 2002.

COMPTE-RENDU 
DU SOMMET DE MONTRÉAL

Par Laure Monville

PROGRAMME CAPITALES CULTURELLES
PATRIMOINE CANADIEN

Vous avez certainement tous pris
connaissance du nouveau programme
Capitales culturelles du Canada d e

Patrimoine Canadien.Un budget de cinq millions de
dollars, couvrant les années 2002 à 2004, est prévu
pour l’organisation de deux concours nationaux qui
s’adressent aux municipalités canadiennes de toutes
tailles, y compris les gouvernements municipaux
régionaux.Les municipalités peuvent poser leur can-
didature, seules ou en regroupement de deux muni-
cipalités ou plus.

Les prix sont divisés en trois catégories, selon la
taille de la population des municipalités :

• Municipalité de plus de 125 000 personnes : un
prix par année, maximum de 500 000 $.

• Municipalité de 50 000 à 125 000 personnes :
un prix par année, maximum de 500 000 $.

• Municipalité de moins de 50 000 personnes :
deux prix par année, maximum de 250 000 $
chacun.

La remise des prix vise à souligner l’engagement
continu et les réalisations antérieures des municipa-
lités lauréates en matière d’art et de culture. Les
fonds accompagnant le prix devront financer la réali-
sation d’activités spéciales qui célèbrent les arts et la
culture ainsi que des projets destinés à intégrer les
questions d’art et de culture à la planification muni-
cipale. De ce côté, nous savons que plusieurs muni-
cipalités du Québec sont bien nanties et nous 
les encourageons à déposer leur candidature.

Pour de plus amples renseignements, consultez
le : www.pch.gc.ca/progs/ccc/index_f.cfm.



6 LE RÉ S E AU Volume 7 n0 2

Chers membres,

Ma première action à titre de nouvelle arrivante a été de prendre le
relais dans l’organisation du colloque annuel de Les Arts et la Ville,
et ce, avec la complicité des membres de notre petite équipe. Par

l’ampleur de son programme, la pluralité et la richesse des thèmes abordés, ainsi
que la diversité des horizons de provenance des conférenciers,le colloque annuel
de Les Arts et la Ville constitue un lieu unique de rassemblement, de réflexion et
d’acquisition de nouvelles connaissances pour qui se préoccupe de la place de la
culture au sein des municipalités.

Pour cette quinzième édition, les conférenciers ont été invités à se pro n o n c e r
sur les responsabilités des multiples intervenants au re g a rd de la vitalité culture l l e .
Les paramètres qui permettent de mesurer cette vitalité culturelle, soit la produc-
tion des œuvres artistiques et du savoir, leur diffusion ainsi que leur fréquentation
par la population, ont été déclinés en plusieurs sous-thèmes qui feront l’objet
d ’ a t e l i e r s . Ceux-ci seront l’occasion d’effectuer certains constats, d ’ e x p l o rer 
et d’analyser des tendances émergentes ou encore d’échanger sur les nouvelles
réalités auxquelles font face les municipalités. Vous trouverez, inséré dans cette
édition du bulletin Le Réseau, le pré-programme des plénières et des ateliers qui
auront lieu du 9 au 11 octobre à Sherbrooke.

Cette année encore, le rendez-vous annuel de Les Arts et la Ville fera l’objet
d’un cahier Culture & Société du quotidien Le Devoir, les 5 et 6 octobre prochain.
Aussi, grâce au partenariat de Télé-Québec, nous avons lancé troisième édition
du concours Prix Aménagement . Le nom du lauréat sera dévoilé lors du dîner de
clôture.

Enfin,vous remarquerez que cette édition comporte un volet Spécial colloques.
En effet, nous avons pu constater que, depuis le printemps dernier, de multiples
congrès portant sur le développement urbain prenaient en compte l’apport de la
culture.Nous vous communiquons donc les comptes-rendus de ces événements ;
vous y trouverez peut-être des idées, des modèles ou des information utiles,voire
inspirantes.

D’ici à notre rencontre annuelle d’octobre prochain, je vous souhaite une
bonne lecture.

Andrée Daigle
directrice générale

MOT DE LA DIRECTRICE GÉNÉRALE
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LES COLLOQUES RÉCENTS :

« Penser globalement et agir localement »,
Rencontre nationale des intervenants culturels
des communautés francophones et acadiennes ,
du 12 au 16 juin 2002, Saint-Boniface, Manitoba

Par Michel de la Durantaye, professeur et chercheur,
Université du Québec à Trois-Rivières

Tenue à l’occasion de la 25e assemblée générale
annuelle de la Fédération culturelle canadienne-
française (FCCF), cette rencontre des intervenants
culturels francophones a attiré plus de 150 partici-
pants parmi les plus influents et provenant de par-
tout à travers le Canada. Le président actuel de la
Fédération, Pierre Raphaël Pelletier, a rappelé que ce
quart de siècle de la FCCF avait débuté à Saint-
Boniface, Manitoba, en 1977 et qu’au cours de ces
années, ce réseau avait tracé un espace culturel pour
les communautés, des espaces communs avec le
Québec et un pont avec la Francophonie internatio-
nale. Rappelons que la FCCF est un organisme pan-
canadien non gouvernemental qui a pour mandat
l’épanouissement culturel et artistique des commu-
nautés francophones et acadienne du Canada.

Ce rassemblement national des intervenants fai-
sait suite à une importante consultation à travers le
Canada menée par la FCCF et sa responsable du
développement culturel, Annabelle Cloutier, qui en
p r é s e n t e rait les faits saillants. À ce re n d e z - v o u s
annuel de la FCCF se sont greffés, entre autres, des
rencontres et des ateliers sur le développement cul-
turel, des conférences et des tables rondes portant
sur la diffusion des arts de la scène et une soirée de
poésie animée par Gregory Charles. Le programme
était chargé et riche de projets d’avenir, notamment
en ce qui concerne les prochaines stratégies de déve-

loppement culturel de la FCCF et de ses communau-
tés ainsi que leurs liens avec les politiques culturelles
locales et régionales.

http://francoculture.ca/fccf

Colloque 2002 du Réseau Canadien de
Recherche Culturelle

Par Geneviève Béliveau Paquin, Département des
sciences du loisir et de la communication sociale,
Université du Québec à Trois-Rivières

Les 31 mai et 1er juin derniers, à l’Université de
To ro n t o , se tenait le colloque 2002 du Réseau
Canadien de Recherche Culturelle (RCRC/CCRN)
sous le thème : « Le développement culturel dans les
Villes du Canada : Recherche, planification et pra-
tiques, Créer des passerelles ». Quelques sujets à
l’ordre du jour portant sur la planification culturelle
dans des villes de différentes tailles au Canada ont
réuni plusieurs chercheurs et praticiens tant franco-
phones qu’anglophones, de Vancouver à Halifax.

En ouverture, Gérald Grandmont, sous-ministre
a d j o i n t , au ministère de la Culture et des
Communications du Québec, a présidé un premier
atelier intitulé : L’après fusion : perceptions, possibilités
et difficultés : les planificateurs culturels peuvent-ils
remonter les systèmes culturels ? Au cours de cet atelier,
auquel participaient également Daniel Noris, de la
municipalité régionale d’Halifax, Nicole Zuger, de la
Ville d’Ottawa , Te r ry Nicholson, de la Ville de
Toronto, et Jacques Cleary, du Conseil des arts de
M o n t r é a l , monsieur Grandmont a présenté le
contexte des fusions municipales au Québec et a
évoqué la confrontation des cultures organisation-
nelles ainsi que l’élargissement des compétences,des
clientèles et de la demande. Monsieur Noris, par un

SPÉCIAL COLLOQUES

Décidément, et nous nous en réjouissons, la culture s’inscrit de plus en plus 
à l’ordre du jour des activités de réflexion en faveur du développement des communautés.

Après quelques semaines de repos à vous prélasser sous les cieux cléments de l’été, 
nous espérons que vous tenez la forme, car l’automne nous offre un programme bien rempli

côté colloques. Poursuivant la réalisation de sa mission, entre autres à travers 
des stratégies de réseautage, Les Arts et la Ville a collaboré à trois de ces colloques. 
Dans les pages qui suivent, nous vous proposons une synthèse de ces événements 

qui ont eu lieu ce printemps et un menu de ceux à venir.
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questionnement sur la valeur et les atouts culturels
d’une ville, a énoncé les perspectives principales de
la planification culturelle pour Halifax au lendemain
d’une fusion difficile, soit déterminer les pro-
grammes existants, se donner un lexique commun,
revoir les processus sur le plan de l’urbanisme et
mettre sur pied de nouveaux programmes, en sou-
haitant la réalisation d’une politique culturelle et en
poursuivant les démarches telles que la publication
d’un livre guide pour le citoyen.À la question : « Est-
ce que les planificateurs culturels vont réussir à
recréer l’identité des communautés ? », madame
Zuger d’Ottawa répond que non, pas sans l’aide des
artistes, des citoyens et des entrepreneurs. Elle sou-
tient que dans le contexte du nouvel Ottawa, la
fusion permet une pensée créative dans l’élabora t i o n
de nouveaux pro g rammes et la création de nouvelles
p a s s e re l l e s . Monsieur Cleary, pour sa part, a présenté
la nouvelle réalité du Conseil des arts de Montréal au
sein de la nouvelle ville fusionnée.

Par la suite, au cours d’un atelier animé par John
Foote, de Patrimoine Canada, une équipe de la
Colombie-Britannique a présenté un projet de
re c h e rche communautaire pour l’avenir culturel des
petites villes en citant le cas de la ville de Kamloops.
Ont succédé deux courtes présentations par
Stéphanie Laquerre et Geneviève Béliveau Paquin,
de l’Université du Québec à Trois-Rivières, portant
sur une Méthode d’analyse et de planification d’un sys-
tème culturel dans les Villes québécoises de différentes
tailles : Le cas de Longueuil et le cas de Chambly.

Diane St-Pierre,de l’INRS Urbanisation,Culture
et Société, au nom de Jean-Paul Baillargeon, a abor-
dé la question des bibliothèques municipales et du
développement culturel, les bibliothèques publiques
se présentant comme l’équipement culturel le plus
fréquenté. Cette présentation s’est déroulée dans le
cadre de l’atelier portant sur : Les différents lieux de
production culturelle,de réception des œuvres et produits,
lieux d’échange et d’action . Charlotte Davis a présenté
le projet de relocalisation du National Ballet School
en tant que stratégie de développement contre l’éta-
lement urbain. Ce projet, lancé par le mouvement
d’amélioration des infrastructures, place la culture
comme élément catalyseur des négociations pour un
projet culturel en harmonie avec l’environnement
urbain toro n t o i s . Dans un même ord re d’idées,
Simon Brault a présenté le cas du Monument natio-
nal de Montréal en se penchant sur le rapport insti-
tutionnel avec la Ville.

La seconde journée de colloque a fait place à une
séance spéciale sur le transfert de la connaissance.
Animée par Donna Cardinal d’Edmonton et Greg

Baeker de Toronto, cette discussion a rassemblé les
chercheurs, les politiciens et les praticiens autour du
thème du transfert des connaissances, de l’avance-
ment des démarches multidisciplinaires dans les
politiques culturelles et de la façon de créer un
réseau d’échange entre eux. Il fut question de mettre
au point des outils adaptés par les chercheurs pour
les praticiens de la culture, mais également de l’éva-
luation de l’impact des transferts de connaissances
dans le milieu culturel en posant le problème de
l’utilisation des recherches par les praticiens munici-
paux œuvrant dans le domaine culture l . Jo h n
Gordon, de Statistique Canada, a par la suite animé
un atelier intitulé : Les observatoires, les réseaux, la
technologie : évaluer le présent et envisager l’avenir.
Au cours de cet atelier, Serge Bernier a fait la présen-
tation de l’Observatoire de la culture et des commu-
nications de l’Institut de la statistique du Québec 
et Heather de Santis, de Patrimoine Canada, a 
présenté l’Observatoire culturel canadien. Gérald
Lévesque, maire de Rouyn-Noranda, est venu parler
de la mission économique, sociale et culturelle de
Les Arts et la Ville, pour sensibiliser les politiciens,
susciter leur engagement et créer des partenariats.
Nancy Duxbury, du Bureau des affaires culturelles de
Vancouver, a par la suite présenté le Réseau Ville
Créative, un outil créé sur le Web pour produire et
alimenter un partage des connaissances.

Finalement, Donna Cardinal et Greg Baker ont
présenté un Projet de planification municipale 
en matière de culture (PPMC), opposant la simple
réalisation d’une politique culturelle municipale 
verticale et à développement sectoriel, à une planifi-
cation culturelle plus horizontale et organique impli-
quant un développement culturel à dimension plus
communautaire.

Lors de ce colloque,la situation de l’intervention
municipale au Québec a donc su retenir l’attention et
plusieurs intervenants ont insisté sur l’importance de
p o u r s u i v re cette implication en réseau pour un
meilleur transfert des connaissances sur les pratiques
culturelles des différentes villes canadiennes.

www.arts.uwaterloo.ca/ccm/rcrc

La culture épaule les activités de reconve r s i o n
é c o n o m i q u e

Par Jean-Marc Fo n t a n , professeur au Département de
sociologie de l’Université du Québec à Montréal, d i re c t e u r
des programmes d’Animation et re c h e rche culture l l e s

Du 28 au 31 mai 2002, à Montréal, se tenait un
colloque international sur les initiatives de reconver-
sion industrielle émanant de la société civile.
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Plusieurs projets à caractère culturel faisaient l’objet
d’une présentation dans l’un des dix ateliers du 
colloque.Mentionnons la présence de La Belle de Mai
de Marseille, du projet de la Cité des arts du cirque
de Montréal, de l’Agence locale de développement de
l’économie sociale et solidaire de la communauté urbaine
le Creusot-Montceau Les Mines ( é c o - m u s é e ,B o u rg o g n e )
et celle du Musée de Bilbao.

Pour obtenir de l’information sur les expé-
riences, consultez la page Web du colloque :

www.aruc.es.uqam.ca/aruces/rvm2002.

LES COLLOQUES À VENIR :

Trois-Rivières : un colloque sur la culture et
la pauvreté… de la parole aux actes !

Par Véronique Marc o t t e , animatrice culture l l e ,
Corporation de développement culturel de Trois-Rivières

Le 24 septembre pro c h a i n , Tro i s - R i v i è re s
accueillera son premier colloque sur la culture et la
pauvreté. Sans tomber dans le débat « culture de
masse / culture d’élite », est-il possible de croire que
la culture puisse devenir un facteur de citoyenneté
sans que l’on tienne compte des conditions écono-
miques et sociales des personnes ? Est-il possible
pour des citoyens qui vivent l’exclusion de participer
au développement culturel de leur communauté en
tant que consommateurs d’art ou en tant que créateurs
? Les villes du Québec, les diffuseurs et les gestion-
n a i res d’équipements et de pro g rammes culture l s
sont-ils préoccupés par les différentes formes d’exclu-
sion culture l l e ? Le colloque auquel nous vous
convions poursuit un seul objectif : partager des
réflexions pour mieux mettre en œuvre des actions !

Colloque Culture et pauvreté : de la parole
aux actes !, le 24 septembre 2002 à la Maison de la
culture de Trois-Rivières. Information : Véronique
Marcotte au (819) 372-4614.

La coalition Les Arts et la Ville, partenaire de
l’événement, vous invite à participer à cette journée
de discussion. Pour en savoir plus, consultez la
rubrique Actualité culturelle au : www.arts-ville.org.

Rues principales, L’équilibre pour mieux vivre sa
ville, le 18 septembre 2002

Bien vivre au cœur de sa ville nécessite la pré-
sence dynamique des institutions publiques et muni-
cipales dans les centres des villes et villages afin d’en
faire des milieux agréables à fréquenter et où qui-
conque peut résider, t ravailler et se divertir.
Commerces, institutions civiques, bancaires, profes-

sionnelles, culturelles et sociales doivent se déployer
dans les centres afin de favoriser la vie urbaine au
quotidien. Le prochain colloque de Rues principales
abordera les aspects relatifs à l’émergence d’une
qualité de vie urbaine qui passe par l’équilibre entre
les diverses fonctions du cœur de la ville.

www.fondationruesprincipales.qc.ca

Conférence annuelle du loisir municipal à
Baie-Comeau, les 25, 26 et 27 septembre 2002

Par Sophie Saint-Gelais, agente de développement,
Tourisme et Communications, Ville de Baie-Comeau

C’est sous le thème Des loisirs à bâtir en harmo-
nie que se déroulera la 3e Conférence annuelle de
l’Association québécoise du loisir municipal à Baie-
Comeau les 25, 26 et 27 septembre prochains. La
mondialisation, les fusions municipales et scolaires,
le vieillissement de la population, l’exode rural, les
nouvelles technologies, le décrochage scolaire, la
politique culturelle et bien d’autres sujets sont au
programme de cette conférence. Plusieurs activités
seront offertes: ateliers,banquet,activités récréotou-
ristiques, soirée interactive (salon des exposants),
conférences, dégustation de produits nord-côtiers.
I n f o r m a t i o n ,R aynald Tre m b l ay au : (418) 296-8106 ou
w w w. l o i s i r m u n i c i p a l . q c . c a / s i t e / c o n f e re n c e B C o m e a u .
html.

Les statistiques culturelles

Les statistiques face aux défis de la diversité cul-
turelle dans un contexte de globalisation est le thème
retenu pour le Colloque international sur les statis-
tiques culturelles qui se tiendra du 21 au 23 octobre
2002 à Montréal. L’événement est organisé par
l’Institut de la statistique de l’Unesco et l’Observa-
t o i re de la culture et des communications du
Québec.

www.colloque2002symposium.gouv.qc.ca

Les métiers de l’action et de l’animation 
c u l t u r e l l e

À l’occasion des Journées de la culture, l’organis-
me de re c h e rche universitaire ARC (Animation
recherche culturelle) organise un colloque intitulé
Zoom sur l’action et le développement culturels portant
sur le renouvellement des pratiques des métiers de l’ac-
tion et de l’animation culturelles au Québec.
L’événement,qui se tiendra à l’Université du Québec
à Montréal le 27 septembre 2002, s’adresse aussi
bien à la population universitaire qu’aux profession-
nels œuvrant dans les services de loisirs et de cultu-
re des municipalités ou au public qui fréquente les
Journées de la culture.

www.unites.uqam.ca/arc
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La rubrique des membres

UN SUCCÈS SANS PRÉCÉDENT !
Par Mireille Corbeil, Union des écrivaines 

et des écrivains québécois

Le 8e Festival international de la littérature (FIL)
de l’Union des écrivaines et des écrivains québécois
a eu lieu du 10 au 18 mai 2002. Pendant 9 jours,
153 écrivains et 70 artistes d’autres disciplines –
c o m é d i e n s , d a n s e u r s , m u s i c i e n s , artistes visuels,
metteurs en scène – ont participé à 64 manifestations
qui se sont déroulées dans 19 lieux de diffusion à
Montréal et dans d’autres régions du Québec.

Cette huitième édition aura été marq u é e ,
notamment, par notre déclaration de « Guerre à la
guerre » lors d’une série de manifestations – grande
soirée de lectures, tables rondes, entretiens publics –
en présence d’écrivains étrangers et québécois. La
présence de Christian Salmon, secrétaire général du
Parlement international des écrivains, aura égale-
ment permis à l’UNEQ de relancer l’idée de faire de
Montréal ou de Québec (sinon des deux) des villes
refuges du réseau.

La présentation de plusieurs grands spectacles,
où la littérature et d’autres disciplines artistiques se
mariaient de façon harmonieuse, aura aussi fait vivre
au public montréalais de grands moments de grâce,
d’émotion et de folie. Comment oublier, en effet,
l’hommage à Gabrielle Roy, la soirée où des écrivains
interprétaient leurs chansons préférées, le cabaret
littéraire du Lion d’Or ou encore le spectacle de clô-
ture avec des écrivains et des musiciens d’Abitibi ? Et
puis, il est impossible de passer sous silence le suc-
cès qu’a remporté notre grande fête familiale au
carré Saint-Louis ou celui des 5 à 7 poétiques, des
brunchs littéraires à la Maison des écrivains et des
entretiens avec les écrivains dans les librairies.

www.uneq.qc.ca/festival

LES GRANDS PRIX CULTURELS

DE TROIS-RIVIÈRES

La neuvième édition des Grands Prix culturels de
Trois-Rivières a honoré, récemment, huit personnali-
tés et organismes artistiques ayant marqué la scène
culturelle trifluvienne en 2001. Les lauréats sont :
l’ensemble Vocalys (arts de la scène), Louise Paillé
(artiste en arts visuels), F red Pellerin (écriva i n ) ,
Passionnés d’histoire (patrimoine), Gérald Gaudet
(poésie), Denis Colbert (art et affaires) et Mariette
Cheney (artiste et conservatrice). Une nouveauté

cette année,la nouvelle grande ville de Trois-Rivières
a publié une brochure présentant les lauréats des
Grands Prix culturels. Par cette heureuse initiative, la
ville se dote d’un outil de diffusion, de promotion et
de rayonnement en faveur de sa communauté artis-
tique et de son dynamisme culturel.

BIENNALE INTERNATIONALE

D’ESTAMPE CONTEMPORAINE

Toujours à Trois-Rivières, les organisateurs de la
Biennale internationale d’estampe contemporaine
ont lancé un appel de dossiers en vue de la troisième
édition de l’événement qui se tiendra à l’été 2003.La
date limite pour acheminer les projets est le 
1er octobre prochain. Le formulaire d’inscription est
disponible au :

http://sites.rapidus.net/biennale.trois-rivieres.

VOIR À L’EST – MATANE 2002
Par Isabelle Rioux, animatrice-coordonnatrice

culturelle, Ville de Matane

Grâce au Fonds Jeunesse Québec, c’est sous le
signe de la jeunesse que se déroule la troisième édi-
tion de l’événement bisannuel Voir à l’est, jusqu’au
15 septembre prochain à la Galerie d’art de Matane
et à la galerie de L’ESPACE f: du Complexe culturel
Joseph-Rouleau de Matane.En effet,six jeunes origi-
naires du Bas-Saint-Laurent, ou qui ont choisi d’y
effectuer leurs études en art, exposent des œuvres
largement inspirées de l’environnement de cette
région.

Le thème de l’édition 2002 est Regards contigus et
Gilles Girard, professeur au Département des arts du
Cégep de Matane, est commissaire de l’événement.
Voir à l’est est né en 1998 de l’initiative du Conseil de
la culture du Bas-Saint-Laurent. Organisme autono-
me depuis août 1999,son mandat premier est la réa-
lisation de projets en art contemporain dans le cadre
d’un événement récurrent regroupant les produc-
tions d’artistes principalement issus du Bas-Saint-
Laurent, mais aussi, éventuellement, d’artistes de
l’extérieur. Ces projets sont prévus pour changer de
lieu à chacune de leur édition. Après Rimouski en
1998 et Rivière-du-Loup en 2000, Matane est la ville
hôtesse pour l’édition 2002.

www.ville.matane.qc.ca/arts_agc.htm
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LE FESTIVAL DE TROIS
Par Sonia Cotten, Festival de TROIS

Le Festival de TROIS est un événement estival
unique en son genre, mariant littérature et arts de la
scène. Il a proposé, pour sa douzième édition, une
programmation originale et savoureuse.Anne-Marie
Alonzo, directrice générale et fondatrice, a pris en
charge de façon intérimaire la direction artistique,
pensant avec raison que si elle se faisait plaisir, elle
ferait également plaisir aux spectateurs. Pendant cinq
lundis consécutifs, le Festival s’est installé à la
Maison des arts de Laval, présentant :

Le 29 juillet : Les écrivains dans leur assiette, une
soirée très ludique alliant littérature et gastronomie.
Nous savons maintenant ce qu’aimaient manger
Flaubert, Sand, Maupassant, Zola, Colette et Proust.

Le 5 août : Momento Mori de Alain Fortaich, un
texte qui évoque toute la tragédie des peuples gitans.

Le 12 août : Adriaan Dehollander, un inédit de
François Godin dans lequel un jeune homme vanda-
lise une toile de Rembrandt… Avec Jacques Lavallée,
Louise Marleau, Albert Millaire et David Boutin,
dans une mise en lecture de Alice Ronfard.

Le 19 août : Écrire dit-elle. Exclusivement consa-
crée à Marguerite Duras, cette soirée menée par
Françoise Faucher et Jean Marchand présentait un
collage des nombreux textes que Duras nous a lais-
sés (romans, essais, journaux, récits).

Le 26 août : Le fil de la vie : Hommage à Marcel
Dubé a clôturé la douzième édition du Festival. Avec
Suzanne Clément, Jean L’Italien, Guy Nadon et
Gérard Poirier, dans une mise en lecture de Béatrice
Picard. www.trois.ca

PARTICIPATION EXCEPTIONNELLE

DU QUÉBEC À L’ÉVÉNEMENT D’ART

SOFA DE NEW YORK 2002 !
Plus de 15 000 visiteurs ont assisté à l’édition

2002 du SOFA à New York du 30 mai au 3 juin der-
nier. La Galerie des métiers d’art, qui en était à sa
quatrième participation, avait sélectionné des
œuvres de plus de neuf artistes québécois : les céra-
mistes Mitsuru Cope, Eva Lapka, Christiane Paquin,
les verriers d’art Donald Robertson et John Paul
R o b i n s o n , les joailliers Bruno Géra rd , C h a n t a l
Gilbert, Luci Veilleux et l’orfèvre Antoine Lamarche.

D’envergure internationale, SOFA est le salon
d’objets d’art contemporain le plus important aux
États-Unis. Tenu tous les ans à Chicago et à New
York, l’événement est la référence actuelle en matiè-
re d’art sculptural, décoratif et fonctionnel. Pour plus
d’information sur la Galerie et sur le Conseil des
métiers d’art du Québec , www.metiers-d-art.qc.ca.

Source :Yvan Gauthier, directeur général,
Conseil des métiers d’art du Québec

14E FESTIVAL DE PEINTURE

À MASCOUCHE,
DU 12 AU 14 OCTOBRE 2002

La Ville de Mascouche est heureuse d’accueillir
la quatorzième édition du Festival de peinture à
Mascouche qui se déroulera les 12, 13 et 14 octobre
2002. Le Festival, en collaboration avec la Galerie
Michel-Ange, présentera l’œuvre d’une femme dont
l’art figure parmi les plus remarqués au pays : il s’agit
de Nicole Foreman, artiste fortement inspirée par
l’univers floral, qu’elle fait danser sur la toile ou le
papier avec la grâce d’une chorégra p h e . N i c o l e
Foreman est aussi influencée par l’esthétisme japo-
nais, comme en témoignent plusieurs de ses œuvres
récentes, aquarelles et acryliques. Par ailleurs,encore
cette année, plus de 150 artistes sont attendus à ce
grand happening qui accueille chaque année au-delà
de 3 500 visiteurs, ce qui en fait un des plus impor-
tants événements en arts visuels présentés à l’inté-
rieur, soit à la salle du Conseil au centre René-
Lévesque et à l’école Le Prélude. Pour information :
(450) 474-4133, poste 273.

LA PULPERIE DE CHICOUTIMI…
UN MUSÉE PAS COMME LES AUTRES !

Par Yolande Racine, directrice générale, 

La Pulperie de Chicoutimi

La conception des plans et devis de La Pulperie
de Chicoutimi s’est réalisée dans le respect du carac-
tère industriel du Bâtiment 1921 qui abrite son nou-
veau musée, tout en répondant aux exigences des
fonctions muséales. Le projet a donné lieu à une
excellente réussite architecturale alliant le passé à la
modernité, l’histoire à la fonctionnalité. Trois salles
d’exposition répondant aux normes climatiques
requises, trois aires d’exposition climatisées, une
réserve pouvant accueillir 26 000 objets d’art et
d’ethnologie,des espaces de production et de prépa-
ration des expositions, un centre de documentation,
un débarcadère fonctionnel, deux ateliers éducatifs,
des bure a u x , des espaces réservés aux serv i c e s
publics : un projet de 9,6 millions de dollars, un
chantier échelonné sur une période de onze mois.

L’ é q u i l i b re entre les espaces pro f e s s i o n n e l s ,
publics, éducatifs et opérationnels ainsi que la fluidi-
té de la circulation permettent une grande efficacité.
Le programme des expositions et des activités sait
créer une dynamique fort intéressante entre l’histoire,
l’ethnologie, les beaux-arts, l’art contemporain et
l’art naïf,autant à l’intérieur du musée que sur le site
extérieur.

Cette étape du développement du site de La
Pulperie permet à la fois la relance du site historique
et l’émergence d’un nouveau musée régional.
L’ e x p e r t i s e , le pro f e s s i o n n a l i s m e , la vision et la persé-
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v é rance mis à l’œuvre par les différents interv e n a n t s
dans la réalisation du musée de La Pulperie de
Chicoutimi ont joué, sans contre d i t , un rôle détermi-
nant dans le succès qui accueille aujourd’hui le der-
nier-né des musées : « un musée pas comme les
autres »! Information : (418) 698-3100 ou www.pul-
perie.com

LE PATRIMOINE BÂTI DE LA MRC 
DE MEMPHRÉMAGOG

UNE RICHESSE DANS LA DIVERSITÉ
Par Dominic Ferland, agent de développe-

ment culturel, MRC de Memphrémagog

En juin dernier, le comité culturel de la MRC de
Memphrémagog lançait sa deuxième brochure à
caractère patrimonial. Cet ouvrage vise à favoriser la
sensibilisation du public à la fragile ressource qu’est
le patrimoine bâti. La brochure présente quelques-
uns des nombreux exemples représentatifs de l’his-
toire de l’architecture estrienne, tout en mettant en
évidence des signes distinctifs de composantes ou de
matériaux qui permettront au lecteur de mieux
reconnaître l’intérêt patrimonial d’autres édifices,
souvent plus « modestes », et de leur attribuer une
certaine valeur historique. Une promenade attentive
(à l’aide de la carte incluse dans le document) sera
l’occasion de faire de nouvelles découvertes et d’ob-
server le paysage bâti sous un angle différent.

Pour en savoir plus : d.ferland@mrcmemphre-
magog.com

BIENNALE INTERNATIONALE

D’ESTAMPES MINIATURES

DE MONTRÉAL
Par Monique Auger, présidente, 

Conseil québécois de l’estampe

Dans le cadre du Mois de l’estampe ayant lieu
du 11 octobre au 17 novembre 2002, le Conseil qué-
bécois de l’estampe est heureux d’annoncer la tenue
de la deuxième édition de Miniare, Biennale interna-
tionale d’estampes miniatures de Montréal qui don-
nera le coup d’envoi aux multiples événements et
expositions qui se tiendront sur tout le territoire du
Québec. Présentée à la Maison de la culture Notre-
Dame-de-Grâce, l’exposition regroupera les œuvres
d’estampiers de plus de 20 pays qui présenteront un
total de près de 300 œuvres. De plus, l’organisation
de la Biennale aura le plaisir de recevoir un groupe
d’artistes de l’Australie à titre d’invités. Une occasion
idéale de découvrir et d’apprécier la diversité et la
qualité d’œuvres d’estampiers en provenance des
quatre coins du monde.

Information : (514) 525-2621 ou www.vitrine-
sur-montreal.qc.ca/cqe

TRADITIONS ET PATRIMOINE VIVANT

Cet automne, d’autres événements d’envergure
célèbrent les traditions québécoises et le patrimoine
vivant à travers la danse, la musique, le conte, le
chant :

- Sixième festival de contes et récits 
de la Francophonie, du 10 au 13 octobre à 
Trois-Pistoles
Information : (418) 851-4468 ou www.conte-
recit.qc.ca

- Les jours sont contés en Estrie,
du 10 au 20 octobre à Sherbrooke
Information : (819) 920-2632

- Festival de l’épouvantail et du conte,
du 16 au 27 octobre au Mont-Tremblant
Information : (819) 425-7816 

- Festival international des arts traditionnels de
Québec (FIAT), du 11 au 14 octobre
à Québec
Information : (418) 647-1598 ou
http://pages.infinit.net/cvpv/fiat

SALONS DU LIVRE

Pour lire, toujours et encore, pour le plaisir des
m o t s , nous vous invitons à découvrir quelques
salons :

- Salon du livre du Saguenay-Lac-Saint-Jean,
du 25 au 29 septembre à Saguenay
Information : (418) 542-7294 ou
www.saglac.qc.ca/~slivre

- Salon du livre de l’Estrie, du 17 au 20 octobre
à Sherbrooke 
Information : (819) 563-0744 
ou www.interlinx.qc.ca/salonlivre

- Salon du livre de Rimouski, du 31 octobre au
3 novembre à Rimouski
Information : (418) 723-7456

- Salon du livre de Montréal, du 14 au 
18 novembre à Montréal
Information : (514) 845-2365 ou
www.slm.qc.ca



La construction, c’est culturel

Par Laure Monville

« La gestion de l’espace, sa création, son
a m é n a g e m e n t , sa recréation… devra i t
s’envisager comme un acte de vivre. Nous

souhaiterions que cet acte de vivre se transforme en art de
vivre,qu’il soit empreint de savoir, d’expertise,d’art et de
jugement. Nous souhaiterions aussi que cet art de vivre soit
acquis par l’ensemble de la population afin qu’elle devien-
ne un vigile de la qualité et de la pertinence des choix. »

Telle est l’orientation contenue dans le mémoire
qu’avait présenté, en 2000, Les Arts et la Ville au
Groupe-conseil Arpin à l’occasion de sa consultation
sur la politique du patrimoine culturel,dans le but de
développer une culture générale du cadre de vie et
de créer une dynamique de concertation autour d’un
projet social d’aménagement du territoire.

Aujourd’hui, Les Arts et la Ville joue toujours un
rôle primordial dans l’évolution de la prise en comp-
te de la qualité architecturale et de l’aménagement
par les élus. À cet effet, la coalition a lancé pour la
troisième année consécutive le Prix Aménagement,
en association avec T é l é - Q u é b e c , et propose deux ate-
liers sur l’aménagement de l’espace à son 15e c o l l o q u e
annuel.

PRIX AMÉNAGEMENT 2002

La coalition Les Arts et la Ville et Télé-Québec
sont heureux du bon déroulement du Prix
Aménagement 2002 depuis son lancement officiel, le
16 juillet dernier.

Cette année encore , le jury est composé
d’hommes et de femmes soucieux de l’aménage-
ment urbain, de la nécessité de la qualité culturelle
dans la gestion de l’espace. Ils offrent un regard
unique et complémentaire sur le sujet, celui de cinq
professionnels compétents et expérimentés, issus
des domaines de l’architecture, de l’urbanisme, du
paysage,des communications et des affaires munici-
pales.

Les projets seront exposés durant le 15e colloque
de la coalition Les Arts et la Ville et le Prix
Aménagement sera remis, le 11 octobre, lors du
déjeuner de clôture du congrès. Outre le prix, le lau-
réat bénéficiera d’une diffusion dans différe n t s
m é d i a s . En attendant, visitez la rubrique P r i x
Aménagement de notre site Internet au : www.arts-
ville.org.

Les Arts et la Ville re m e rcie vivement
l’Association des architectes paysagistes du Québec,
l’Ordre des architectes du Québec ainsi que l’Ordre
des urbanistes du Québec pour leur aimable collabo-
ration à la diffusion du concours auprès de leurs
membres.

Information :
Laure Monville, téléphone : (418) 691-6117 ;
courriel : laure.monville@arts-ville.org

LE RÔLE DE LA QUALITÉ DE L’ESPACE
URBAIN DANS LA VITALITÉ CULTURELLE

LOCALE AU COLLOQUE 2002

Les Arts et la Ville propose deux ateliers de
réflexion sur les relations de la vitalité culturelle avec
les stratégies d’aménagement du territoire à travers
le domaine de l’aménagement paysager et les
concours publics d’art et d’architecture. Pour en par-
ler, Les Arts et la Ville réunira des professionnels
concernés dont la mention détaillée est faite dans le
pré-programme.

• ATELIER AMÉNAGEMENT PAYSAGER, LE JEUDI 10 OCTOBRE DE

13 H 30 À 15 H 00

Cet atelier mettra en exergue les multiples fonc-
tions que remplit l’espace vert aménagé en plein air,
dans la ville, pour le public. Il s’agira également de
promouvoir l’agencement du paysage urbain comme
un art utile qui participe à de nombreuses formes de
vitalité (esthétique, culturelle, patrimoniale, environ-
nementale, économique) ainsi qu’au cadre de vie.

• ATELIER CONCOURS PUBLICS D’ART ET D’ARCHITECTURE, LE JEUDI

10 OCTOBRE DE 15 H 30 À 17 H 00

Cet atelier vous permettra d’explorer quelques
processus de consultations publiques pour la diffu-
sion de l’art et la construction de bâtiments depuis
des points de vue différents allant de l’organisateur
au concurrent, en passant par l’organe de consulta-
tion lui-même.

Deux ateliers qui s’adressent aux élus munici-
paux et à leur personnel de l’urbanisme et de la cul-
ture. Ils sont aussi destinés aux professionnels de
l’art, de l’architecture, de l’urbanisme et du paysage.
Enfin, ils s’adressent à toutes les personnes intéres-
sées par les questions de la qualité de l’aménage-
ment de l’espace et du cadre de vie.

À ne pas manquer !
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Brèves

Depuis les berges de Lévis, l’art actuel
nous fait signe avec Sémaphores, le pre-
mier événement d’art actuel de Lévis.

Mise sur pied par le centre d’artistes Regart, cette
manifestation artistique se déroule, entre autres, sur
les berges fluviales de Lévis du 2 juin au 27 octobre.
Au programme, des œuvres d’une dizaine d’artistes
du Québec et de nombreux ateliers de création pour
tous qui croisent les arts visuels avec la littérature, la
musique ou la danse.

www.regart.levinux.org

Du 17 au 19 septembre à Montréal et le 20 sep-
tembre à Québec, le ministère de la Culture et des
Communications consultera le milieu et la popula-
tion sur le renouvellement de la Politique québécoi-
se du cinéma et de la production audiovisuelle.Deux
documents de référence peuvent être consultés dans
le site Internet du ministère de la Culture et des
Communications,soit Pour une politique québécoise du
cinéma et de la production audiovisuelle : document de
consultation et État de situation sur le cinéma et la pro-
duction audiovisuelle.

h t t p : / / w w w. m c c . g o u v. q c . c a / m i n i s t e r / p o l s e c t / c i n
ema/index.htm

La troisième édition de la Biennale de Montréal,
organisée par le Centre international d’art contem-
porain, se tiendra du 26 septembre au 3 novembre
2002. Elle réunira une cinquantaine d’artistes du
monde entier du domaine des arts visuels, des arts
électroniques, de la photographie, de la vidéo et des
pratiques mixtes, en passant par l’architecture, le
design et l’installation.À ne pas manquer, l’interven-
tion lumière sur un bâtiment de la rue Prince par le
concepteur lumière,architecte et artiste Michel Iorio.

http://www.ciac.ca/biennale2002/index.htm

En juin dernier, le ministère de la Culture et des
Communications lançait un concours d’architecture
international pour la construction du complexe cul-
t u rel et administratif qui logera la Maison de
l ’ O rc h e s t re symphonique de Montréal et le
Conservatoire de musique et d’art dramatique de
Montréal. Le ministère à choisi la formule d’un
concours du choix d’une idée (automne 2002), suivi
du choix d’un projet tenu à l’échelle internationale
(janvier 2003). Le nom du lauréat sera dévoilé au
printemps 2003.

www.mcc.gouv.qc.ca

ONT COLLABORÉ À CE NUMÉRO :

Andrée Daigle, Laure Monville, Renée Maurice et plusieurs membres du réseau

C’est avec plaisir que la coalition Les Arts et la Ville souligne dans ce bulletin 
l’adhésion récente de trois organismes :

La Maison de la culture de Gatineau
Le Conseil de la culture et des communications des Laurentides à Saint-Jérôme

Le CLD de La Mitis à Mont-Joli
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Prix 
AMÉNAGEMENT

2002

La C O N S T R U C T I O N , c’est C U LT U R E L
L’aménagement du milieu physique est producteur d’espace de vie. 

La culture est, avant tout, productrice de sens. C’est pourquoi le caractère culturel d’un projet 
d’aménagement urbain donne un sens, une finalité expressive à l’espace public.

Critères d’évaluation

Pour souligner l’effort constant des
villes à aménager harmonieusement leur
t e r r i t o i re, à améliorer la qualité de vie des
habitants à travers des stratégies arc h i t e c-
turales et urbanistiques cohérentes, à pro-
mouvoir des programmes autour de l’ar-
chitecture et de l’urbanisme, la coalition
Les Arts et la Ville, associée à Télé-
Québec, est à la re c h e rche d’un projet créa-
tif et contemporain en aménagement
urbain qui :

participe à la vitalité culturelle loca-
le, renforce l’identité et le rayonne-
ment de la ville ;

remet en valeur un espace public
existant ou crée un nouveau lieu col-
lectif de qualité (intervention archi-
tecturale, paysagère, artistique, en
design urbain, etc.) ;

valorise l’architecture environnante ;

respecte les attentes du milieu.

L’agencement, auquel la ville a participé,
peut concerner des éléments urbains :

de n’importe quelle dimension (pas
de porte, coin de rue, place, rue, îlot,
etc.) ;

de n’importe quelle envergure
financière ;
réhabilités, rénovés ou neufs.

Un premier prix sera attribué à la
municipalité et au concepteur dont le
projet d’aménagement urbain présenté
sera reconnu pour sa valeur culturelle
ajoutée.

Admissibilité
Chaque ville membre de la coalition est

invitée à soumettre un projet réalisé sur
son territoire dans les 24 derniers mois.

CALENDRIER DES ÉVÉNEMENTS
Tous les dossiers de candidature doi-

vent parvenir avant le 18 septembre 2002
au Siège social de la coalition LES ARTS
ET LA VILLE - PRIX AMÉNAGEMENT
2002, 870, de Salaberry, B u reau 302,
Québec (Québec) G1R 2T9.

Le jury procédera alors à l’étude des
p rojets et dévoilera le lauréat lors du 15e

colloque annuel de la coalition Les Arts et
la Ville, intitulé « La vitalité culturelle : l’af-
f a i re de qui ? », qui se tiendra à Sherbro o k e ,
Hôtel Delta, les 9, 10 et 11 octobre 2002.

Le jury
Le jury sera composé de cinq per-

sonnes, soit :

deux membres du Comité aména-
gement de la coalition Les Arts et la
Ville ;

un élu municipal membre du conseil
d’administration de la coalition Les
Arts et la Ville ;

un représentant de Télé-Québec ;

un membre de la communauté 
artistique.

Diffusion
Afin de promouvoir la nécessité de la

qualité culturelle dans la création archi-
tecturale et urbanistique, les projets sou-
mis seront exposés durant le colloque. Le
projet lauréat sera diffusé dans différents
médias.

Documents à présenter
Les documents doivent mettre en

valeur la spécificité culturelle du projet
d’aména-gement.

Une attention particulière doit être
portée au graphisme ainsi qu’à la qualité
de présentation des documents.

Les photographies sont indispensables
pour permettre aux membres du jury de
comprendre le sens du projet.

Les écrits, photos, plans, dessins, etc.
illustrant le projet doivent être présentés
sur 2 (deux) panneaux de 24 X 36 pouces.

Doivent être clairement identifiés sur
chaque panneau :

le nom et l’adresse du projet ;

le nom de la ville et du concepteur.

INFORMATIONS
Site web : www.arts-ville.org
Source : Laure Monville
Téléphone : (418) 691-6117 ou

(418) 691-7480
Télécopieur : (418) 691-6119
Courriel : l a u re . m o n v i l l e @ a r t s - v i l l e . o rg



LES ARTS ET LA VILLE EST FINANCÉ PAR :

ET LES MEMBRES DU RÉSEAU

La vitalité 
culturelle 
locale : 
l'affaire
de qui ?

Du 9 au 11 octobre à S h e r b ro o k e
En plenière

MERCREDI 9 OCTOBRE

- Roland Arpin, président-directeur général 
de la Société du 400e anniversaire de Québec 

- Élie Fallu, maire, Ville de Sainte-Thérèse 
- Yannick Guin, conseiller municipal, adjoint Délégué à la culture

et au patrimoine, Ville de Nantes, France 
- Michel Zins, président, associé, Zins Beauchesne et associés 

Jeudi 10 octobre
- Simon Brault, président, Culture Montréal 
- Danyèle Alain, directrice, Centre d’essai en arts visuels 

le 3e impérial de Granby 
- Jean-Paul Baillargeon, chercheur honoraire, Chaire Fernand

Dumont, INRS Urbanisation, Culture et Société 
- Yves Lauzières, directeur général, Musée de la nature

et des sciences de Sherbrooke
- Michel Jutras, directeur des Arts et de la Culture, 

Ville de Trois-Rivières

Vendredi 11 octobre
- Florent Cousineau, artiste 
- Claude Métras, chef évaluateur firme Raymond 

Chabot Grant Thornton 
- Mureille Angers-Turpin, mairesse, Ville d’Amos 
- Jacques Proulx, président, Solidarité rurale 

LES ATELIERS DU JEUDI 10 OCTOBRE EN APRÈS-MIDI

• L’animation culturelle et artistique pour tous 
• Les indicateurs culturels 
• L’aménagement paysager 
• L’équilibre villes-arrondissements 
• Les autorités politiques 
• Lutte contre la pauvreté et l’exclusion 
• Réseau et concertation 
• Culture et ruralité 
• Conseil des arts 
• Concours publics d’art et d’architecture

Pour des informations supplémentaires 
ou pour une aide à l’organisation de votre séjour,
n’hésitez pas à nous appeler au (418) 691-7480 

Ordre des architectes
du Québec

Jean Charest, Député de Sherbrooke 

et Chef de l'Opposition officielle

N O S  P A RT E N A I R E S
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